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I.E SXICRE .)E BETTBU.VES PE.T-IL SE PUODXIIKE .VEC AVANTAUK M

CANADA ^

.Tarrivo à la onmde c.uestion : ;U sucre d. betterave» peut-il «• p.:

duire avantafreusement en Canada .

!ivre8 de sucre,

Mais je doi

un avantage do

.11 r-+„.1ior -1 fond cette question iiiiporlfabriques ne p
Je me suis imposé le devoir d rtudiei .i lona clul

i
m^^^

^^.^^^ ^^

pendant 200 joi

i '^%.n ISTO, je fus envoyé ^^^^^^^^^^^^^^^^^
t de Québec, et plus tard par le Goun

«V^l^;-",' ^ ^^^^^^i. ^e la matière qui

* spéciale dans Inquelle entrait pour une
\^ S^^^^^

,^,ntt. sur 1

nous occupe. Quoique .,'eusse de.,a 1^\ l^^^î moree qui me lit sentir 1

sujet, le travail prati(iuo ^ait ^^«^^^^ ^^'^^^^
^;^^'\V^ de so Dans ce but,

,

nécessité absolue de ''^'-tndier av.n- enco e
^^^^^^^ mois entier

I consultai les meilleures autorités de 1
1^^ ^XVs d iSe 'kn-iculture d

I (lembloux, Belgi(iue, à conierer avec les ch Is
(

l Lcole a ^ç
^ Gouvernement lielge. Je visitai ^'^^^l^^^]^;"^^^^^^

de b^tera^s, qui avai|

toutes intéressantes pour la produKic>n du ^um de be
.^^

pris un tel élan, qu'en deux années,
^^^f.^Vricue existait déjà à Gembloin

en Beln-ique était presque double. Lne
^f^'f^''^^^^^^^^ l,. ],, pveini.P

mais dtnJx autres, trois fois plus
"^^1^^^

f
"»^"^^j^;

. '^^/ope, et p.nda.

étaient en construction. Je passai '""™
,?^,,^tXl ssem^^^^ en lûduiqu

ce temps. Je visitai un
V^^^^^^'-^V^""^^^! f ^^ s c^ ÏÏ^ ^^^^^

et en AUcm.sn-, dont les systèmes
V ^^^/^^Vî^e VA lleurs, ce demi,

leurs que ceux <,ui étaient P-^^JH;^^^^^^ ; aé^reuse qui )' 1^^^

pays était à ct>lte épocpie engage dans
^^^•;f{graves comprise. A mo

Uir toutes les
^f^^^;2^i:^ Ï^^^Ue c^nsem::; de Lire des exp

retour, un rai)port lut publu, dans icciuci
. ., -,

p de constater :

riences <le culture de la betterave
^'

f'^^''' '''\^^''?^-;X^ ,t pour

<.ette cultur.^ pourrait y être avantageust- poui la (piantiu i

(jualité.

En <
ni regarde le ^^!:;^:^J^:::^XZ^^i^^^^

-^;^;iodiu;e^;:rîe::;^o^^
gSplus élevé que celui de

^^^^^^^^T't^^^-^ln^i^^^^^^^
t. suciv raiUné. l^n <-ela, je suis ^^^1^^^^^^^:^^^"^'^^^^ '1^«

sont appuvées par le témoignage de Pl^^l^^^^.^J"^ ^"'si à la <-onsi<lev^

i

la nui^i^eiv.et <pn ont visité cet e
^'T^^^^^.f ,'^,.^*i u,, ,^1, p.n,-etre

isolément, la main d'œuvre .st plus chère l^^;.^;// 4 ^,, puisque iV

^harbon aussi, (qnoicpu-^t e ques ,on it i d^^^^^
^ ^^,,

peut avoir la bouille aeliudlenient ^^'^ on" ^^meiU ^^
onm- de 2240 Ibs). .vt acc-roissement, 1^''^^^ ^^m e ^ '

Ue (pf 'av^

la main dceuvre. perd de
-^>^^^^^^'^^'ZX^O^<^'\v<^ ^^^ «^^'•" '''

100 personnes labricjuent en 24>oure e,u on J
,

0^^ ^^_
,

. ,^

$1,000 à S cents la livre (le
1;"^^,%;

''^
^^ V,o;

'^

rts.. ce <pu l'erait une valeur <le i3;2,2()0 a !>-,40<)).


